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Jean-François Copé a peu parlé des régionales, hormis pour appeler  
au consensus. Thierry Lazaro (à droite), lui, s'est offert un baroud d'honneur.  
 
Quelque 250 militants UMP assistaient hier soir à Croix au meeting du patron du groupe UMP à 
l'Assemblée. Et même si la star était l'invité du jour, les bisbilles internes en vue des régionales n'étaient 
jamais bien loin. 
 
Chanceux les militants UMP, hier soir à Croix. Deux meetings pour le prix d'un. Un pour la campagne des 
régionales de 2010, un pour la présidentielle de 2017. Un rugueux, un lisse. Le lisse à Jean-François Copé, tout 
occupé à construire sa propre histoire politique en parlant des grands problèmes de notre société actuelle, la 
crise, la dette publique, le développement durable comme gisement des emplois de demain. « Car c'est 
aujourd'hui qu'il faut construire l'avenir de la France ». À bon entendeur...  
 
Le rugueux, le patron des députés UMP l'a laissé aux responsables locaux, gagnés par la tension provoquée par 
un Thierry Lazaro pas décidé à laisser de bonne grâce sa place à Valérie Létard pour conduire la liste de droite 
aux régionales. Lequel ne s'est pas privé de le dire à ses « amis », Marc-Philippe Daubresse et Jacques Vernier, 
prenant à partie les militants, eux non plus pas très chauds à l'idée de se faire imposer une candidature des 
« partenaires » du Nouveau Centre.  
 
Pourtant, il y avait déjà du renoncement dans les propos de Thierry Lazaro, qui sait trop bien qu'il aura du mal à 
s'opposer aux desseins de l'Élysée. Ce qui n'empêche pas le baroud d'honneur. « Si pour éventuellement limiter 
la casse on me demande d'être 2e de liste, je peux y réfléchir. Mais je ne transigerai pas sur le fait que la 
campagne soit empreinte des valeurs UMP », lâche le toujours « chef de file ». 
 
Jean-François Copé applaudit des deux mains et cajole son « pote ». « Je sais tout le travail que tu fais ici. Je 
sais aussi ce que ça représente pour des militants quand il faut faire un pas de recul. Mais ta sagesse et ton 
enthousiasme vont faire la différence ». Et n'oublie pas de remercier longuement le futur éconduit de son 
ralliement à son club de réflexion, Génération France. Comme pour dire qu'en entrant dans son orbite d'étoile 
montante, il y aura peut-être de meilleurs jours pour le soldat Lazaro.  
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